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clinal ecrase, et le Trias inferieur le cceur de l'anticlinal du

Mont Lachat. Notons encore que les schistes liasiques infe-
rieurs se retrouvent dans le Nant Noir du Col de Balme oü la
tectonique est identique.

3° Un Synclinal, celui du Col de Voza, qui semble etre le

veritable synclinal de Chamonix. II est forme au col meme par
les schistes ä Posidonies du Toarcien.

Conclusions. — Le sillon mesozo'ique de Chamonix n'est
forme, dans la region Lachat-Miage, que de Trias et de Lias.
Ce dernier, essentiellement bathyal, possede le facies dau-

phinois. Nous y avons determine paleontologiquement l'Het-
tangien, le Sinemurien, Le Lias moyen et le Toarcien. Tectoni-

quement, on y distingue un synclinal aigu, ecrase contre le Mont-
Blanc, un anticlinal digite qui se couche peu ä peu vers le N-W
et un synclinal plus large que le premier: le synclinal de Voza.

Leon W. Collet et Ed. Parejas. — Le chapeuu de sedimen-

taire des Aiguilles Rouges de Chamonix et le Trias du massif
AiguiUes Rouges-Gastern.

On ne trouve du sedimentaire qu'en un seul point du falte
des Aiguilles Rouges de Chamonix, soit sur le plus haut som-

met, le Belvedere (2944 m), ainsi que Font montre Dolomieu,
Necker et Alphonse Favre. Ce dernier1 a vu dansce chapeau
de sedimentaire une serie normale allant du Trias au Jurassique.
Ayant fait l'ascension du Belvedere par l'arete Nord, il a ete

arrete par une profonde fissure ä quelques metres du sommet et
n'a, par consequent, pas pu examiner la face Sud oü nous avons
rencontre quelques complications tectoniques.

En montant au Belvedere depuis le Lac Blanc on trouve:
1° des quartzites du Trias qui reposent sur la surface d'alte-

ration permienne du cristallin des Aiguilles Rouges, en discordance

angulaire. Sur ces quartzites reposent, par contact meca-

nique :

2° des calcaires dolomitiques du Trias, avec des intercalations
de schistes noirs, fortement plisses. Sur ces derniers nous trou-
vons :

1 Alphonse Favbe. Recherches geologiques, etc. T. II, p. 320-329.
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3° de l'Oxfordien qui forme le sommet.
Le contact entre ces deux dernieres formations etant egale-

ment mecanique, nous constatons done l'existence de deux ecailles

surmontant ies quartzites du Trias.
En suivant ces deux Readies vers le Nord, on remarque que

l'ecaille inferieure de calcaires dolomitiques ne tarde pas ä finir
en pointe entre le Trias recouvrant le cristallin et l'öcaille juras-
sique du sommet.

Au Nord de la grande fissure de l'arete, le Trias autochtone
est complet. II est formee, de bas en haut, par:

1° des quartzites, env. 2 m., reposant sur le cristallin.
2° des schistes argileux rouges et verts, 7 m env.
3° des calcaires dolomitiques, 0,25 m.
4° des schistes argileux noirs avec de minces intercalations

de gres quartzeux et de calcaires dolomitiques, 0,90 m.
5° des calcaires dolomitiques, 0,30 m.
6° des alternances de schistes fonces argileux et de calcaires

dolomitiques, 2,30 m.
7° des calcaires dolomitiques avec de minces lits schisteux

noirs, 1,80 m,
8° des calcaires dolomitiques, sans intercalations, 1 m. env.
Sur cette serie chevauche l'ecaille du sommet qui debute ici

par les calcaires echinodermiques supportant l'Oxfordien. Par
places on trouve que la serie chevauchante commence par une
faible epaisseur de calcaires dolomitiques passant aux calcaires

echinodermiques par un breche ä petits elements dolomitiques.
Le Trias autochtone du Belvedere se rapproche du Trias

autochtone de la base de la Jungfrau, dans le terme superieur
duquel nous avons trouve, audessus de la Stufensteinalp, des

intercalations de gres quartzeux et de schistes argileux. Au col
du Jorat (Dents du Midi) de Loys1 a egalement trouvd dans le

Trias superieur des gres argileux qu'il assimile, avec raison, aux

gres et schistes ä Equisetum signales par G-erber2 dans le Trias
du Sefinental et d'Obersteinberg. Les calcaires dolomitiques,

1 P. de Loys. Le decollement des terrains autochtones au Col d'Emaney
et au Col du Jorat. Eclogse geol. Helvet. Vol. XV, n. 2, p. 303-808.

2 Ed. Gerber. Beiträge zur Geologie der östlichen Kientaleralpen. N.
Denkschriften d. allg. Schweiz. Gesell. fiirNaturwiss., Bd. XL, Abh. 2, 1905.
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avec intercalations de schistes noirs, plisses et formant l'ecaille
inferieure du Belvedere appartiennent au Trias autochtone
des Aiguilles Kouges. L'ecaille superieure, jurassi que, appartient
egalement ä l'autochtone des Aiguilles Rouges ou, comme l'a
montre de Lots' au Col du Jorat (Dents du Midi), le Lias manque
et oü les calcaires echinodermiques representent le Bathonien.
Nous avons egalement retrouve ce facies dans le soubassement

de la Jungfrau.

Conclusions.

Nos observations nous conduisent done:
1° ä envisager le chapeau de sedimentaire du Belvedere des

Aiguilles Rouges de Chamonix comme forme par des sediments
autochtones empiles en ecailles, apres avoir ete döcolles de leur
substratum par le deferlement des nappes superieures2.

2° ä confirmer l'hypothese emise par de Loys de «surrections

temporaires du massif hercynien des Aiguilles Rouges» qui ex-

pliquent la presence d'intercalations de sediments terrigenes
et de couches ä Equisetum dans la partie superieure du Trias,
ainsi que l'absence du Lias. Ces mouvements se sont fait sentir
plus au S. W. au Belvedere, et plus au N. E. dans certaines

regions du massif de Gastern (haute vallee de Lauterbrunnen).

1 De Loys. Loc. cit.
2 Ce mecanisme a ete d'ecrit pour la premiere fois par M. Lügbon, Sur

l'entrainement des terrains autochtones en dessous de la nappe de Morcles,
C. R. Acad, des Sc., t. 159, p. 192, seance du 13 juillet 1914.
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